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Tes plus belles 
réussites  
 
 Incontestablement et 

malgré toutes les 
vicissitudes de 
l’existence, ma société 
DeCA France !  

 
 Je suis très heureux 

d’avoir créé un outil qui 
possède maintenant une 
image, une notoriété 
certaine en étant classé 
10

e
 entreprise de 

propreté en France sur 
20000, et surtout de 
pouvoir compter sur une 
équipe de collaborateurs 
efficaces et performants 
en qui j’ai confiance. 

 

Comment es-tu devenu chef 
d’entreprise ? 

Après l’IFAG en 1989, j’ai entamé ma 
carrière par un poste de contrôleur de 
gestion dans une filiale de France 
Loisirs, pendant 2 ans. Puis j’ai passé 
un 3è cycle de formation à l’Institut 
européen des entrepreneurs, à Angers.   
 
De retour à Nantes, ma ville natale, j’ai 
intégré en 1992 la PME de nettoyage de 
mon père. Mais j’avais très envie de 
créer ma propre entreprise et quatre ans 
plus tard, DeCA Propreté a vu le jour.  
 
Ma société de nettoyage industriel et de 
bureaux a évolué en 15 ans avec des 
prestations diverses : bio nettoyage en 
milieu à risque (hôpitaux, laboratoires, 
milieux aquatiques…), entretien des 
espaces verts, prestations spécifiques 
comme l’enlèvement de graffitis… 
d’abord cantonnée à la région Ouest de 
la France, DéCA France a pris un essor 
national à partir de 2003 et compte 
aujourd’hui 3500 salariés pour 40 M€ de 
chiffre d’affaires. 
 
Une de tes expériences 
professionnelles marquantes? 

L’expérience professionnelle qui est 
pour moi la plus marquante, c’est au 
quotidien la gestion du personnel. 

Dans ce métier plus que partout ailleurs, 
on gère essentiellement des femmes et 
des hommes pour réaliser des tâches 
qualifiées d’ingrates, sur lesquelles nos 
clients sont particulièrement exigeants 
puisqu’il s’agit d’hygiène. Il faut être 
passionné pour exercer ce métier. 
 
La tendance à venir dans ton métier ? 

La tendance du marché est à la 
concentration, avec une offre globale type 
« facility manager » et le rachat de corps 
de métier entiers par de grands groupes. 
Le marché va se redessiner et il faudra 
veiller à ne pas se marginaliser par 
rapport aux gros donneurs d’ordre. 
Mais à terme, cette tendance n’évoluera-
t-elle pas au détriment de l’emploi et des 
salariés ? 
 
Si tu changeais de métier ? 

Depuis 10 ans, je m’intéresse à 
l’immobilier professionnel. 
 
Et pendant ton temps libre ? 

J’aimerais passer plus de temps avec 
mes enfants et faire plus de sport ! Je 
suis classé au tennis et je skie un peu. 
 
 


